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notre plus grand bien et intĉrĉt, quand mĉme on ne l'y 
chercherait pas et quand on ne considĉrerait que le plaisir 
qu'il donne, sans avoir €gard a l'utilite qu'1l produit ; car 
1l nous donne une parfaite confiance dans la bonte de note 
auteur et matre, laquelle produit une vĉritable tranquillit€ 
de l'esprit; non pas comme chez les stoiciens resolus 4 
une patience par force, mais par un contentement present, 
qui nous assure mĉme un bonheur futur. Et outre le plaisir 
present, rien ne saurait ĉtre plus utile pour l'avenir, car 
l'amour de Dieu remplit encore nos espĉrances et nous 
mene dans le chemin du supreme bonheur, parce qu'en 
vertu du parfait ordre ĉtabli dans l'univers tout est fait 
le mieux qu'il est possible, tant pour le bien general que 
pour le plus grand bien particulier de ceux qui en sont 
persuadĉs et qui sont contents du divin gouvenement ; 
ce qui ne saurait manquer dans ceux qui savent aimer la 
source de tout bien. Il est vrai que la suprĉme felicite, de 
quelque vision bĉatifique ou connaissance de Dieu qu'elle 
soit accompagnĉe, ne saurait jamais ĉtre pleine ; parce que 
Dieu ĉtant infini, il ne saurait ĉtre connu entiĉrement. 


Ainsi notre bonheur ne consistera jamais et ne doit point 
consister dans une pleine jouissance, oŭ il n”y aurait plus 
rien a dĉsirer et qui rendrait notre esprit stupide ; mais dans 
un progres perpĉtuel 3 de nouveaux plaisirs et de nouvelles 
perfections. 
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nous pouvons ĉtre assurĉ par cette mĉme raison que les 
choses sont faites d'une maniĉre qui passe nos souhaits. 
Dieu ĉtant aussi la plus parfaite et la plus heureuse et par 
consĉquent la plus aimable des substances, et l'amour pur 
vĉritable consistant dans l'ĉtat du qui fait goŭter du plaisir 
dans les perfections et dans la felicitĉ de ce qu'on aime, cet 
amour doit nous donner le plus grand plaisir dont on puisse 
ĉtre capable, quand Dieu en est l'objet. 


17. Et il est ais€ de l'aimer comme il faut, si nous le 
connaissons comme je viens de dire. Car, quoique Dieu 
ne soit point sensible 3 nos sens externes, il ne laisse pas 
d”ĉtre tres aimable, et de donner un tres grand plaisir. Nous 
voyons combien les honneurs font plaisir aux hommes, 
quoiqu'ils ne consistent point dans les qualitĉs des sens 
extĉrieurs. 


Les martyrs et les fanatiques, quoique l'affection de 
ces derniers soit mal reglĉe, montrent ce que peut le plaisir 
de l'esprit ; et, qui plus est, les plaisirs mĉmes des sens se 
reduisent a des plaisirs intellectuels confusĉment connus. 


La Musique nous charme, quoique sa beaute ne 
consiste que dans les convenances des nombres et dans le 
compte dont nous ne nous apercevons pas, et que l'4me 
ne laisse pas de faire, des battements ou vibrations des 
corps sonnants qui se rencontrent par certains intervalles. 
Les plaisirs que la vue trouve dans les proportions sont 
de la mĉme nature ; et ceux que causent les autres sens 
reviendront a quelque chose de semblable, quoique nous 
ne puissions pas l'expliquer si distinctement. 


18. On peut mĉme dire que des 4 present l'amour de 
Dieu nous fait jouir d'un avant — goŭt de fĉlicit€ future. 
Et quoiqu'il soit dĉsintĉresse, 1l fait par lui par lui — mĉme 


ki 35 
psio] kta 
PL. 


14. Pour ce qui est de l'Ame raisonnable ou de l'esprit, il 

y a quelque chose de plus que dans les monades, ou mĉme 
dans les simples mes. Il n'est pas seulement un miroir 
de l'univers des creatures, mais encore une image de la 
divinite. L”esprit n'a pas seulement une perception des 
ouvrages de Dieu ; mais il est mĉme capable de produire 
quelque chose qui leur ressemble, quoique en petit. Car, 
pour ne rien dire des merveilles des songes, oŭ nous 
inventons sans peine, et sans en avoir meme la volonte, 
des choses auxquelles il faudrait penser longtemps pour 
les trouver quand on veille ; notre ŝme est architectonique 
encore dans les actions volontaires, et, dĉcouvrant les 
siences suivant lesquelles Dieu a regl€ les choses (pondere, 
mensura, numero), elle imite dans son dĉpartement et dans 
sons petit monde, oŭ il lui est permis de s”exercer, ce que 
Dieu fait dans le grand. 


15. C'est pourquoi tous les esprits, soit des hommes, 
soit des genies, entrant en vertu de la raison et des veĉrites 
ĉternelles dans une espece de sociĉtĉ avec Dieu, sont des 
membres de la cite de Dieu, c'est — A — dire du plus parfait 
ĉtat, forme et gouvernĉ par le plus grand et le meilleur 
des monarques : oŭ il n”y point de crime sans chĉtiment, 
point de bonnes actions sans recompense proportionnĉe ; 
et enfin autant de vertu et de bonheur qu'il est possible ; 
et cela non pas par un dĉrangement de la nature, comme si 
ce que Dieu prepare aux dmes troublait les lois des corps, 
mais par !'ordre mĉme des choses naturelles, en vertu de 
"harmonie prĉetablie de tout temps entre les regnes de la 
nature et de la grice, ente Dieu comme architecte et Dieu 
comme monarque ; en sorte que la nature mene a la grace, 
et que la grace perfectionne la nature en s'en servant. 


16. Ainsi, quoique la raison ne nous puisse point 
annrendre le dĉtail du grand avenir rĉservĉ a la revelation, 
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reprĉsentant l'univers suivant son point de vue, c'est — 4 
— dire que chaque monade, chaque centre substantiel, doit 
avoir ses perceptions et ses appetits les mieux regl€s qu'il 
estcompatible avec tout le reste. D'oŭ il s'ensuit encore que 
les mes, c'est — A — dire les monades les plus dominantes, 
ou plutot les animaux, ne peuvent manquer de se reveiller 
de l'ĉtat d'assoupissement oŭ la mort ou quelque autre 
accident les peut mettre. 


13. Car tout est reglĉ dans les choses une fois pour 
toutes avec autant d”ordre et de correspondance qu”il est 
possible ; la suprĉme sagesse et bonte ne pouvant agir 
qu'avec une parfaite harmonie. Le present est gros de 
avenir : le futur se pourrait lire dans le passĉ ; l'e€loigne 
est exprim€ dans le prochain. On pourrait connaŭtre la 
beaute de l'univers dans chaque Ame si l'on pouvait d€plier 
tous ses replis, qui ne se developpent sensiblement qu'avec 
le temps. Mais comme chaque perception distincte de 
l'Ame comprend une infinite de perceptions confuses qui 
enveloppent tout univers, l'4me meme ne connaŭt les 
choses dont elle a perception qu'autant qu'elle en a des 
perceptions distinctes et relevĉes ; et elle a de la perfection 
a mesure de ses perceptions distinctes. 


Chaque Ame connaŭt l'infini, connaŭt tout, mais 
confusĉment. Comme en me promenant sur le rivage de 
la mer, et entendant le grand bruit qu'elle fait, j'entends les 
bruits particuliers de chaque vague, dont le bruit total est 
compos€, mais sans les discerner ; nos perceptions confuses 
sont le resultat des impressions que tout l'univers fait sur 
nous. Il en est de mĉme de chaque monade. Dieu seul a 
une connaissance distincte de tout ; car il en est la source. 
On a fort bien dit qu'il est comme centre partout ; mais 
que sa circonfĉrence n'est nulle part, tout lui €tant present 
immediatement, sans aucun ĉloignement de ce centre. 
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il y a la plus grande variĉtĉ, avec le plus grand ordre, le 
terrain, le lieu, le temps, les mieux mĉnages : le plus d'effet 
produit par les voies les plus simples ; le plus de puissance, 
le plus de connaissance, le plus de bonheur et de bontĉ dans 
les crĉatures que l'univers en pouvait admettre. Car tous les 
possibles prĉtendant a l'existence dans l'entendement de 

“Dieu A proportion de leurs perfections, le resultat de toutes 
ces pretentions doit ĉtre le monde actuel le plus parfait 
qui soit possible. Et sans cela il ne serait pas possible de 
rendre raison pourquoi les choses sont allĉes plutot ainsi 
qu'autrement. 

11. La sagesse suprĉme de Dieu lui a fait choisir surtout 
les lois du mouvement les mieux ajustĉes et les plus 
convenables aux raisons abstraites ou metaphysiques. Il 
s”y conserve la meme quantitĉ de la force totale et absolue 
ou de l'action ; la mĉme quantitĉ de la force respective ou 
de la reaction ; la mĉme quantitĉ enfin de la force directive. 
De Plus, l'action est toujours €gale a la rĉaction, et l'effet 
entier est toujours ĉquivalent 4 sa cause pleine. Et il est 
surprenant de ce que, par la seule considĉration des causes 
efficientes ou de la matiĉre, on ne saurait rendre raison 
de ces lois du mouvement dĉcouvertes de notre temps et 
dont une partie a ĉtĉ dĉcouverte par moi — meme. Car j'ai 
trouvĉ qu'il y faut recourir aux causes finales et que ces 
lois ne dependent point du principe de la necessite comme 
les veritĉs logiques, arithmetiques et geomĉtriques ; mais 
du principe de la convenance, c'est — a — dire du choix 
de la sagesse. Et c'est une des plus efficaces et des plus 
sensibles prouves de l”'existence de Dieu pour ceux qui 
peuvent approfondir ces choses. 


12. Hl suit encore de la perfection de l'auteur suprĉme 
que non seulement !'ordre de univers entier est le plus 
parfait qui se puisse, mals aussi que chaque miroir Vivant 
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pourquoi elles dvivent exister ainsi, et non autrement. 


8. Or, cette raison suffisante de l'existence de l'univers 
ne se saurait trouver dans la suite de choses contingentes, 
c'est — A — dire des corps et de leurs representations dans 
les Ames ; parce que la matiĉre ĉtant indiff€rente en elle — 
mĉme au mouvement et au repos, et a un mouvement tel 
ou autre, on n”y saurait trouver la raison du mouvemnent, et 
encore moins d'un tel mouvement. Et quoique le present 
mouvement qui est dans la matiĉre, vienne du preceĉdent, 
et celui — ci encore d'un pr€cĉdent, on n'en est pas plus 
avance, quand on irait aussi loin que l'on voudrait ; car il 
reste toujours la meme question. Ainsi, il faut que la raison 
suffisante, qui n'ait plus besoin d'une autre raison, soit hors 
de cette suite des choses contingentes, et se trouve dans une 
substance qui en soit la cause, ou qui soit un ĉtre nĉcessaire, 
portant la raison de son existence avec sol; autrement 
on n'aurait pas encore une raison suffisante oŭ l'on pit 
finir. Et cette derniere raison des choses est appelĉe Dieu. 


9. Cette substance simple primitive doit renfermer 
ĉminemment les perfections contenues dans les substances 
dĉrivatives qui en sont les effets; ainsi elle aura la 
puissance, la connaissance et la volont€ parfaites, c'est — 
a — dire elle aura une toute — puissance, une omniscience, 
et une bontĉ souveraines. Et comme la justice, prise 
genĉralement, n'est autre chose que la bonte conforme a la 
sagesse, 1l faut bien qu'il y ait aussi une justice souveraine 
de Dieu. La raison qui a fait exister les choses par lui, les 
fait encore dĉpendre de lui en existant et en opĉrant : et 
elles recoivent continuellenent de lui ce qui les fait avoir 
quelque perfection ; mais ce qui leur reste d'imperfection 
vient de la limitation essentielle et originale de la creature. 


10. Il s'ensuit de la perfection supreme de Dieu qu”en 
produisant univers il a choisi le meilleur plan possible oŭ 
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l'ordre de la nature. Ainsi, quittant leur masque ou leur 
guenille, ils retournent seulement 4 un theatre plus subtil, 
oŭ ils peuvent pourtant ĉtre aussi sensibles et aussi bien 
rĉglts que dans le plus grand. Et ce qu'on vient de dire 
des grands animaux a encore lieu dans la generation et la 
mort des animaux spermatiques plus petits, 4 proportion 
desquels ils peuvent passer pour grands, car tout va 4 
linfini dans la nature. 

Ainsi non seulement les Ames, mais encore les animaux 
sont ingenĉrables et imperissables: ils ne sont que 
developpes, envelopp€s, revĉtus, d€pouillĉs, transformes ; 
les Ames ne quittent jamais tout leur corps, et ne passent 
point d'un corps dans un autre corps qui leur soit 
entiĉrement nouveau. 

[I n'y donc point de metempsycose, mais il y a 
metamorphose ; les animaux changent, prennent et quittent 
seulement des parties ; ce qui arrive peu 4 peu, et par 
petites parcelles insensibles, mais continuellement, dans la 
nutrition ; et tout d'un coup, notablement, mais rarement, 
dans la conception ou dans la mort, qui font acquerir ou 
perdre tout A la fois. 

7. Jusqu'ici nous n'avons parlĉ qu'en simples 
physiciens : maintenant il faut s'elever a la metaphysique, 
en nous servant du grand principe, peu employe 
communement, qui porte que rien ne se fait sans raison 
suffisante ; c'est — A — dire que rien n'arrive sans qu'il soit 
possible 4 celui qui connaŭtrait assez les choses de rendre 
une raison qui suffise pour dĉterminer pourquoi 11 en est 
ainsi, et non pas autrement. Ce principe posĉ, la premiere 
question qu'on a droit de faire sera : Pourquoi il y a plutot 
quelque chose que rien? Car le rien est plus simple et 
plus facile que quelque chose. De plus, suppose que des 
choses doivent exister, il faut qu'on puisse rendre raison 
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Mais le raisonnement veritable depend des verites 
nĉcessaires ou ĉternelles. Mais le raisonnement veritable 
depend des vĉrites nĉcessaires ou ĉternelles ; comme sont 
celles de la logique, des nombres, de la geometrie, qui font 
la connexion indubitable des idĉes et les consĉquences 
immanquables. Les animaux oŭ ces cons€ĉquences ne 
se remarquent point sont appelĉs betes ; mais ceux qui 
connaissent ces vĉrites necessaires sont proprement ceux 
qu'on appelle animaux raisonnables, et leurs Ames sont 
appelĉes esprits. Ces Ames sont capables de faire des actes 
reflexifs, et de considerer ce qu'on appelle moi, substance 
monade, me, esprit ; en un mot, les choses et les verites 
immateĉrielles. Et c'est ce qui nous rend susceptibles des 
sciences ou des connaissances dĉmonstratives. 


6. Les recherches des modernes nous ont appris, et la 
raison |'approuve, que les vivants dont les organes nous 
sont connus, c'est — 4 — dire les plantes et les animaux, ne 
viennent point d'une putrefaction ou d'un chaos comme 
les anciens l'ont cru, mais de semences preformĉes, et par 
conseĉquent de la transformation des vivants prĉexistants. 
Il y a de petits animaux dans les semences des grands, qui, 
par le moyen de la conception prennent un revĉtement 
nouveau qu'ils s'approprient, et qui leur donne moyen de 
se nourrir et de s'agrandir pour passer sur un plus grand 
theatre et faire la propagation du grand animal. Il est vrai 
que les mes des animaux spermatiques humains ne sont 
point raisonnables, et ne le deviennent que lorsque la 
conception determine ces animaux 34 la nature humaine. 
Et comme les animaux gĉnĉralement ne naissent point 
entiĉrement dans la conception ou genĉration, ils ne 
perissent pas entiĉrement non plus dans ce que nous 
appelons mort; car il est raisonnable que ce qui ne 
commence pas naturellement ne finisse pas non plus dans 
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dans les animaux par les raisons que je dirai tantot. Ainsi 
il est bon de faire distinction entre la perception qui est 
Vĉtat intĉrieur de la monade representant les choses 
extermes, et l'aperception qui est la conscience, ou la 
connaissance reflexive de cet ĉtat inferieur, laquelle n'est 
point donnĉe 4 toutes les Ames, ni toujours ĝ la meme 
ame. Et c'est faute de cette distinction que les cartĉsiens 
ont manquĉ, en comptant pour rien les perceptions dont 
on ne s'apercoit pas, comme le peuple compte pour rien 
les corps insensibles. C'est aussi ce qui a fait croire aux 
mĉmes cartesiens que les seuls esprits sont des monades, 
qu'il n”y a point d'4me des bĉtes, et encore moins d'autres 
principes de vie. Et comme ils ont trop choque€ V'opinion 
commune des hommes en refusant le sentiment aux bĉtes, 
ils se sont trop accommodes au contraire aux prejugĉs du 
vulgaire en confondant un long ĉtourdissement qui vient 
d'une grande confusion des perceptions avec une mort a la 
rigueur ou toute la perception cesserait ; ce qui a confirme 
/opinion mal fondĉe de la destruction de quelques ĝmes 
et le mauvais sentiment de quelques esprits fort pretendus, 
qui ont combattu l'immortalitĉ de la notre. 


5. Il y a une liaison dans les perceptions des animaux 
qui a quelque ressemblance avec la raison ; mais elle n'est 
fondĉe que dans la memoire des faits, et nullement dans 
la connaissance des causes. C'est ainsi qu'un chien fuit le 
baton dontil a etĉ frappe parce que la mĉmoire lui reprĉsente 
la douleur que ce bĝĉton lui a causĉe. Et les hommes en tant 
qu'ils sont empiriques, c'est — 4 — dire dans les trois quarts 
de leurs actions, n'agissent que comme de bĉtes; par 
exemple, on s'attend qu'il fera jour demain parce que lon 
a toujours expĉrimentĉ ainsi. Il n”y a qu'un astronome qui 
le prevoie par raison ; et mĉme cette prediction manquera 
enfin, quand la cause du jour, qui n'est point ĉternelles. 
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et les phĉnomenes au dehors naissent les uns des autres 
par les lois des causes efficientes, c'est — 4 — dire des 
mouvements. Ainsi il y a une harmonie parfaite entre les 
perceptions de la monade et les mouvements des corps, 
preĉtablie d'abord entre le systeme des causes efficientes 
et celui des causes finales, Et c'est en cela que consiste 
l'accord et l'union physique de /'dme et du corps, sans que 
lon puisse changer les lois de l'autre. 

4. Chaque monade, avec un corps particulier, fait une 
substance vivante. Ainsi il n”'y a pas seulement de la vie 
partout, jointe aux membres ou organes ; mais mĉme il y a 
une infinite de degrĉs dans les monades, les unes dominant 
plus ou moins sur les autres. Mais quand la monade a des 
organes si ajustĉs que par leur moyen il y a du relief et 
du distinguĉ dans les impressions qu'ils recoivent, et 
par consequent dans les perceptions qui les reprĉsentent 
(comme par exemple, lorsque par le moyen de la figure 
des humeurs des yeux, les rayons de la lumiere sont 
concentrĉs et agissent avec plus de force), cela peut aller 
jusqu 'au sentiment, c'est — A - dire jusqu'a une perception 
accompagnĉe de memoire, 4 savoir, dont un certain ĉcho 
demeure longtemps pour se faire entendre dans occasion ; 
et un tel vivant est appel€ animal, comme sa monade est 
appelĉe une Ame. Et quand cette Ame est ĉlevĉe jusqu'a 
la raison, elle est quelque chose de plus sublime, et on la 
compte parmi les esprits, comme 1l sera expliquĉ tantot. 


[I est vrai que les animaux sont quelquefois dans 
l'etat de simples vivants, et leur Ames dans l'ĉtat de 
simples monades, savoir, quand leurs perceptions ne sont 
pas assez distinguĉes pour qu'on s'en puisse SOUVENIr, 
comme il arrive dans un profond sommei! sans songes, 
ou dans un ĉvanouissement; mals les perceptions 
devenues entiĉrement confuses se doivent redĉvelopper 
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dehors dans le simple), et ses appetitions (c'est - A — dire 
des tendances d'une perception 24 l'autre) qui sont les 
principes du changement. Car la simplicit€ de la substance 
n'empĉche point la multiplicite des modifications qui 
se doivent trouver ensemble dans cette mĉme substance 
simple, et elles doivent consister dans la variĉtĉ des 
rapports aux choses qui sont au dehors. 


C'est comme dans un centre ou point, tout simple qu'il 
est, se trouvent une infinite d'angles formes par les lignes 
qui y concourent. 


3. Tout est plein dans la nature. Il y a des substances 
simples, stparĉes effectivement les unes des autres par 
des actions propres, qui changent continuellement leurs 
rapports ; et chaque substance simple ou monade, qui fait 
le centre d'une substance composĉe (comme par exemple, 
d”un animal), et le principe de son unicit€, est environnĉe 
d”une masse composĉe par une infinite d'autres monades, 
qui constituent le corps propre de cette monade centrale 
suivant les affections duquel elle represente, comme dans 
une manieĉre de centre, les choses qui sont hors d'elle. Et ce 
corps est organique, quand il forme une maniere d'automate 
ou de machine de la nature, qui est machine non seulement 
dans le tout, mais encore dans les plus petites parties qui se 
peuvent faire remarquer. Et comme a cause de la plenitude 
du monde tout est li€, et chaque corps agit sur chaque autre 
corps, plus ou moins selon la distance, et en est affect€ par 
rĉaction, il s”ensuit que chaque monade est un miroir vivant, 
ou douĉ d”action interne, reprĉsentatif de l'univers, suivant 
son point de vue, et aussi regl€ que univers meme. Et les 
perceptions dans la monade naissent les unes des autres 
par les lois des appetits, ou des causes finales du bien ou 
du mal qui consistent dans les perceptions remarquables, 
reglĉes ou dereglĉes, comme les changements des corps 
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PRINCIPES DE LA NATURE ET 
DE LA GRACE 


FONDES EN RAISON 


1. La substance et un ĉtre capable d'action. Elle est 
simple ou composĉe. La substance simple est celle qui 
n'a point de parties. La composĉe est l'assemblage des 
substances simples, ou de monades. Monas est un mot grec 
qui signifie l'unitĉ, ou ce qui est un. 

Les composĉs, ou les corps, sont des multitudes ; et 
les substances simples, les vies, les Ames, les esprits sont 
des unites. Et il faut bien qu'il y ait des substances simples 
partout, parce que sans les simples il n'y aurait point de 
composĉs ; et par consĉquent toute la nature est pleine de 
vie. 


2. Les Monades, n'ayant point de parties, ne sauraient 
ĉtre formĉes ni defaites. Elles ne peuvent commencer ni 
finir naturellement, et durent par consĉquent autant que 
univers, qui sera changĉ, mais qui ne sera point dĉtruit. 
Elles ne sauraient avoir des figures; autrement elles 
auraient des parties. Et par consĉquent une monade en elle 
— mĉme, et dans le moment, ne saurait ĉtre discernĉe d'une 
autre que par les qualites et actions internes, lesquelles 
ne peuvent ĉtre autre chose que ses perceptions (c'est — 
a — dire les representions du composĉ, ou de ce qui est 


25 
sus fmi 
PL. 


aux corps ; quoique cela ne puisse et ne doive pas arriver 
toujours sur — le — champ. 


90. Enfin, sous ce gouvernement parfait, 1l n'y aurait 
point de bonne action sans rĉcompense, point de mauvaise 
sans chatiment et tout doit rĉussir au bien de bons, c'est 
— a — dire, de ceux qui ne sont point des mecontents dans 
ce grand Etat, qui se fient a la Providence, aprĉs avoir 
fait leur devoir, et qui aiment et imitent, comme il faut, 
l Auteur de tout bien, se plaisant dans la consideration de 
ses perfections suivant la nature du pur amour veritable, 
qui fait prendre plaisir 3 la f€licite de ce qu'on aime. C'est 
ce qui fait travailler les personnes sages et vertueuses 
a tout ce qui parait conforme 4 la volontĉ divine 
prĉsomptive, ou antĉcedente ; et se contenter cependant 
de ce que Dieu fait arriver effectivement par sa volontĉ 
secrete, consĉquente et decisive ; en reconnaissant, que si 
nous pouvions entendre assez l'ordre de univers, nous 
trouverions qu '1l surpasse tous les souhaits les plus sages, 
et qu'il est impossible de le rendre meilleur qu'il est, 
non seulement pour le tout en g€nĉral, mais encore pour 
nous — mĉmes en particulier, si nous sommes attaches 
comme il faut 4 1' Auteur de tout, non seulement comme 
a l” Architecte et 3 la cause efĥciente de notre ĉtre, mais 
encore comme a notre Maitre et 4 la cause finale qui doit 
faire tout le but de notre volontĉ, et peut seul faire notre 
bonheur (Pr€f., 4 ab., $ 278. Pref. 4 b). 
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tous les esprits doit composer la cite de Dieu, c'est- 4 
- dire le plus parfait €tat qui soit possible sous le plus 
parfait des monarques ($ 146, Abrĉgĉ object.). 


86. Cette Cite de Dieu, cette Monarchie vĉritablement 
universelle, est un Monde Moral, dans le Monde 
Naturel, et ce qu'il y a de plus €lev€ et de plus divin 
dans les ouvrage de Dieu : et c'est en lui que consiste 
vĉritablement la gloire de Dieu, puisqu'il n'y en aurait 
point, si sa grandeur et sa bont€ n'€taient pas connues et 
admirĉes par les esprits : c'est aussi par rapport 4 cette 
cite divine qu'il a proprement de la Bontĉ, au lieu que sa 
sagesse et sa puissance se montrent partout. 


87. Comme nous avons ĉtabli ci— dessus une Harmonie 
parfaite entre deux Regnes naturels, l'un des causes 
Efhcientes, l'autre des Finales, nous devons remarquer 
ici encore une autre harmonie entre le regne Physique de 
la Nature et le regne Moral de la Grace, c'est — 4 — dire, 
entre Dieu considĉrĉ comme Architecte de la Machine de 
l'univers, et Dieu considĉre comme Monarque de la Citĉ 
divine des Esprits ($$ 62, 74, 118, 248, 112, 130, 247). 


88. Cette Harmonie fait que les choses conduisent a la 
Grace par les voies mĉmes de la Nature, et que ce globe par 
exemple doit ĉtre dĉtruit et reparĉ par les voies naturelles 
dans les moments que le demande le gouvernement des 
Esprits : pour le chitiment des uns, et la rĉcompense des 
autres ($$ 18 sqq., 110, 244 — 245, 340). 


89. On peut dire encore, que Dieu comme Architecte 
contente en tout Dieu comme legislateur ; et qu' ainsi les 
peche€s doivent porter leur peine avec eux par l'ordre de 
la nature, et en vertu mĉme de la structure mĉcanique des 
choses ; et que de mĉme les belles actions s'attireront 
leurs rĉcompenses par des voies machinales par rapport 
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81. Ce systeme fait que les corps agissent comme si 
(par impossible), il n'y avait point d'dmes ; et que les 
dmes agissent, comme s'il n'y avait point de corps ; et 
que tous deux agissent comme si l'un influait sur l' autre. 


82. Quant aux Esprits ou Ames raisonnables, quoique 
je trouve qu'il y a dans le fond la mĉme chose dans tous 
les vivants et animaux, comme nous venons de dire 
(savoir que l' Animal et 1I'Ame ne commencent qu'avec 
le monde, et ne finissent pas non plus que le monde), 
11 y a pourtant cela de particulier dans les animaux 
raisonnables, que leurs petits Animaux spermatiques, tant 
qu'ils ne sont que cela, ont seulement des ĝimes ordinaires 
ou sensitives ; mais dĉs que ceux qui sont ĉlus, pour ainsi 
dire, parviennent par une actuelle conception 4 la nature 
humaine, leurs Ames sensitives sont ĉlevĉes au degre de 
la raison et a la prĉrogative des esprits ($$ 91, 397). 


83. Entre autres differences qu'il y a entre les Ames 
ordinaires etles Esprits, dontj'en ai deja marquĉ unepartie, 
11 y a encore celle — ci : que les mes en gĉnĉral sont des 
miroirs vivants cu images des l'univers des crĉatures ; mais 
que les esprits son encore des images de la Divinitĉ mĉme, 
ou de l' Auteur mĉme de la nature : capables de connaitre 
le systeme de l'univers et d”en imiter quelque chose par 
des €chantillons architectoniques ; chaque esprit ĉtant 
comme une petite divinite dans son dĉpartement ($ 147). 


84. C'est ce qui fait que les Esprits sont capables 
d”entrer dans une Maniĉre de Sociĉtĉ avec Dieu, et qu'il 
est a leur ĉgard, non seulement de qu'un inventeur est 
a sa Machine (comme Dieu l'est par rapport aux autres 
crĉatures), mais encore ce qu'un Prince est a ses sujets, et 
meme un pere 4 ses enfants. 


85. D'oŭ il est aisĉ de conclure, que l'assemblage de 
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ne finit pas naturellement non plus ; et que non seulement 
il n'y aura point de gĉnĉration, mais encore point de 
destruction entiĉre ni mort prise a la rigueur. Et ces 
raisonnements faits a posteriori et tires des expĉriences 
s'accordent parfaitement avec mes principes dĉduits a 
priori comme ci-dessus ($ 90). 


T1. Ainsi on peut dire que non seulement l'ĝme 
(miroir d'un univers indestructible) est indestructible, 
mais encore l'animal meme, quoique sa Machine pĉrisse 
souvent en partie, et quitte ou prenne des depouilles 
organiques. 


78. Ces principes m'ont donn€ moyen d'expliquer 
naturellement Punion ou bien la conformite de l'4me 
et du corps organique. L'Ame suit ses propres lois et le 
corps aussi les siennes ; et ils se rencontrent en vertu 
de l'harmonie preĉtablie entre toutes les substances, 
puisqu'elles sont toutes les reprĉsentations d'un mĉme 
univers (Pref. 6, $ 340, 352, 353, 358). 


79, Les ĝmes agissent selon les lois des causes finales 
par appĉtitions, fins et moyens. Les corps agissent selon 
les lois des causes efficientes ou des mouvements. Et 
les deux regnes, celui des causes efficientes et celui des 
causes finales sont harmoniques entre eux. 


80. Descartes a reconnu que les Ames ne peuvent point 
donner de la force aux corps, parce qu'il y a toujours la 
mĉme quantitĉ de force dans la matiĉre. Cependant il 
a cru que l'4me pouvait changer la direction des corps. 
Mais c'est parce qu'on n'a point su de son temps la loi 
de la nature, qui porte encore la conservation de la mĉme 
direction totale dans la matiĉre. Sil l' avait remarquĉe, 11 
serait tombe dans mon Systeme de l'Harmonie preĉtablie 
(Prefaceet$22,59,60,61,62,66,345-346sqq.,354-355). 
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73. C'est ce qui fait aussi qu'1l n'y a jamais ni 
generation entiĉre, ni mort parfaite prise 4 la rigueur, 
consistant dans la separation de l'dme. Et ce que nous 
appelons Genĉrations sont des developpements et des 
accroissements ; comme ce que nous appelons Morts, 
sont des enveloppements et des diminutions. 


74. Les philosophes ont ĉt€ fort embarrasseĉs sur 
Porigine des formes, Entelĉchies ou Ames; mais 
aujourd'hui, lorsqu”on s'est apercu, par des recherches 
exactes faites sur les plantes, les insectes et les animaux, 
que les corps organiques de la nature ne sont jamais 
produits d'un chaos ou d'une putrefaction, mais toujours 
par les semences, dans lesquelles il y avait sans doute 
quelque performation, on a jug€, que non seulement le 
corps organique y ĉtait deja avant la conception, mais 
encore une dme dans ce corps, et en un mot l'animal 
meme ; et que par le moyen de la conception cet animal 
a ĉtĉ seulement dispose 4 une grande transformation 
pour devenir un animal d'une autre espece. On voit 
meme quelque chose d'approchant hors de la genĉration, 
comme lorsque les vers deviennent mouches, et que les 
chenilles deviennent papillons ($$ 86, 89, Prĉf. 5, b et 
suiv. $$ 90, 187 — 188, 403, 86, 397). 


15. Les animaux, dont quelques-uns sont ĉlevĉs 
au degrĉ de plus grands animaux par le moyen de la 
conception, peuvent ĉtre appeles spermatiques ; mais 
ceux d'entre eux qui demeurent dans leur espece, c'est- 
a-dire la plupart, naissent, se multiplient et sont dĉtruits 
comme les grands animaux, et il n'y a qu'un petit nombre 
d'Elus, qui passe 3 un plus grand thĉĝtre. 


76. Mais ce n'ĉtait que la moitie de la verite ; j'ai donc 
juge que si l' animal ne commence jamais naturellement, il 
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68. Et quoique la terre et l'air interceptĉs entre les 
plantes du jardin, ou eau interceptĉe entre les poissons de 
l'ĉtang, ne soit point plante ni poisson, ils en contiennent 
pourtant encore, mais le plus souvent d'une subtilite 4 
nous imperceptible. 


69. Ainsi il n'y a rien d'inculte, de stĉrile, de mort 
dans l'univers, point de chaos, point de confusion qu'en 
apparence ; 4 peu pres comme il en paraĵtrait dans un ĉtang 
a une distance dans laquelle on verrait un mouvement 
confus et grouillement, pour ainsi dire, de poissons de 
l'ĉtang, sans discerner les poissons mĉmes (Pref. Erdm. 
415, 4T7). 


70. On volt par la, que chaque corps vivant a une 
entelĉchie dominante qui est l!'ĉme dans l'animal ; mais 
les membres de ce corps vivant sont pleins d'autres 
vivants, plantes, animaux, dont chacun a encore son 
entelĉchie, ou son me dominante. 


71. Mais il ne faut point s'imaginer avec quelques — 
uns, qui avaient mal pris ma pensĉe, que chaque dme a 
une masse ou portion de la matiĉre propre ou affectĉe 
a elle pour toujours, et qu'elle possede, par consĉquent, 
d'autres vivants infĉrieurs, destin€s toujours 4 son 
service. Car tous les corps sont dans un flux perpetuel 
comme des rivieres ; et des parties y entrent et en sortent 
continuellement. | 


72. Ainsi l”4me ne change de corps que peu A peu et 
par degrĉs, de sorte qu'elle n'est jamais depouillĉe tout 
d'un coup de ses organes ; etil y a souvent metamorphose 
dans les animaux, mais jamais metempsycose ni 
transmigration des Ames : il n”y a pas non plus des Ames 
tout a fait sĉparĉes, ni de Gĉnies sans corps. Dieu seul en 
est detachĉ entiĉrement ($$ 90, 124). 
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le corps, suivant lequel univers y est reprĉsentĉ ($ 
403). 


64. Ainsi chaque corps organique d'un vivant est une 
espece de machine divine, ou d'un automate naturel, qui 
surpasse infiniment tous les automates artificiels. Parce 
qu'une machine faite par l'art de !'homme, n'est par 
machine dans chacune de ses parties. Par exemple : la 
dent d'une roue de laiton a des parties ou fragments qui 
ne nous sont plus quelque chose d'artificiel et n'ont plus 
rien qui marque de la machine par rapport a l'usage, oŭ la 
roue ĉtait destinĉe. Mais les machines de la nature, c'est 
— 4 — dire les corps vivants sont encore machines dans 
leurs moindres parties, jusqu'a l'infini. C'est ce qui fait 
la difference entre la nature et l'art, c'est — A — dire, entre 
l'art divin et le notre ($$ 134, 146, 194, 403). 


65. Et l'auteur de la nature a pu pratiquer cet artifice 
divin et infiniment merveilleux, parce que chaque portion 
de la matiĉre n'est pas seulement divisible a l'infini 
comme les anciens ont reconnu, mais encore SOUS — 
divisĉe actuellement sans fin, chaque partie en parties, 
dont chacune a quelque mouvement propre, autrement 
il serait impossible que chaque portion de la matiĉre 
pit exprimer tout l'univers, (Disc, de la conform. 5170; 
Theodic., $ 195). 


66. Par oŭ l'on voit qu'il y a un monde de creatures, 
de vivants, d'animaux, d'entelechies, d'Ames dans la 
moindre partie de la matiĉre. 


67. Chaque portion de la matiĉre peut ĉtre concue, 
comme un jardin plein de plantes, et comme un ĉtang plein 
de poissons. Mais chaque rameau de la plante, chaque 
membre de l'animal, chaque goutte de ses humeurs est 
encore un tel jardin ou un tel ĉtang. 
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matiĉre liĉe, et comme dans le plein tout mouvement 
fait quelque effet sur les corps distants, a mesure de 
la distance, de sorte que chaque corps est affecte non 
seulement par ceux qui le touchent, et se ressent en 
quelque facon de tout ce qui leur arrive, mais aussi par 
leur moyen se ressent de ceux qui touchent les premiers, 
dont il est touchĉ immediatement : il s'ensuit que cette 
communication va 4 quelque distance ce soit. Et, par 
consĉquent, tout corps se ressent de tout ce qui se fait 
dans l'univers ; tellement que celui qui voit tout, pourrait 
lire dans chacun ce qui se fait partout et mĉme ce qui s'est 
fait ou se fera ; en remarquant dans le present ce qui est 
ĉloignĉ, tant selon les temps que selon les lieux ; obuvotva 
mGvra disait Hippocrate. Mais une me ne peut lire en 
elle — mĉme que ce qui y est reprĉsentĉ distincternent, 
elle ne saurait dĉvelopper tout d'un coup tous ses replis, 
car ils vont a infini. 

62. Ainsi, quoique chaque Monade creĉe represente 
tout l'univers, elle reprĉsente plus distinctement le 
corps qui lui est affectĉ particuliĉrement et dont elle fait 
PEntelĉchie : et comme ce corps exprime tout [univers 
par la connexion de toute la matiĉre dans le plein, l' Ame 
reprĉsente aussi toute l'univers en repreĉsentant ce corps, 
qui lui appartient d'une maniere particuliere ($ 400). 


63. Le corps appartenant a une Monade, qui en est 
VEntelĉechie, ou l'Ame, constitue, avec l'entelechie, 
ce qu'on peut appeler un vivant, et avec l'4me ce 
qu'on appelle un animal. Or ce corps d'un vivant ou 
d'un animal est toujours organique ; car toute Monade 
ĉtant un miroir de l'univers 4 sa mode, et l'univers 
ĉtant rĉglĉ dans un ordre parfait, il faut qu'il y ait 
aussi un ordre dans le representant, c'est — a — dire 
dans les perceptions de l'4me, et par consĉquent dans 
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58. Et c'est le moyen d'obtenir autant de variĉte 
qu'il est possible, mais avec le plus grand ordre qui se 
puisse, c'est — 4 — dire, c'est le moyen d'obtenir autant de 
perfection qu'il se peut ($$ 120, 126, 241 et saq., 214, 
243, 215). 


59. Aussi n'est — ce que cette hypothese (que j'ose 
dire dĉmontrĉe) qui relĉve comme il faut la grandeur de 
Dieu : c'est ce que M. Bayle reconnut, lorsque dans son 
dictionnaire (article Rorarius), il y fit des objections, oŭ 
meme il fut tent€ de croire que je donnais trop a Dieu, et 
plus qu'il n'est possible. Mais il ne put allĉguer aucune 
raison, pourquoi cette harmonie universelle, qui fait que 
toute substance exprime exactement touts les autres par 
les rapports qu'elle y a, ft impossible. 


60.On voit d'ailleurs, dans ce que je viens de rapporter, 
les raisons a priori pourquoi les choses ne sauraient aller 
autrement. Parce que dieu, en rĉglant le tout, a eu ĉgard 
chaque partie, et particuliĉrement 4 chaque Monade, dont 
la nature ĉtant reprĉsentative, rien ne la saurait bormner 4 
ne reprĉsenter qu'une partie des choses; quoiqu'il soit 
vrai que cette representation n'est que confuse dans le 
detail de tout l'univers, et ne peut ĉtre distincte que 
dans une petite partie des choses, c'est — 4 — dire, dans 
celles qui sont ou les plus prochaines ou les plus grandes 
par rapport 4 chacune des Monades ; autrement chaque 
Monade serait une divinitĉ. Ce n'est pas dans l”objet, mais 
dans la modification de la connaissance de l”objet, que les 
Monades sont bomĉes. Elles vont toutes confusĉment ĉ 
Vinfini, au tout ; mais elles sont limitĉes et distinguĉes 
par les degres des perceptions distinctes. 


61. Et les compos€es symbolisent en cela avec les 
simples. Car, comme tout est plein, ce qui rend toute la 
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qui se passe dans un autre ; et passif, en tant que la raison 
de ce qui se passe en lui se trouve dans ce qui se connaŭt 
distinctement dans un autre ($ 66). 


53. Or, comme il y a une infinite d'univers possibles 
dans les idĉes de Dieu et qu'il n'en peut exister qu'un 
seul, il faut qu'il y ait une raison suffisante du choix de 
Dieu qui determine a l'un plutot qu'a l'autre ($$ 8, 10, 
44, 173, 196 et suiv., 225, 414 — 416). 


54. Et cette raison ne peut se trouver que dans la 
convenance ou dans les degres de perfection que ces 
mondes contiennent; chaque possible ayant droit de 
prĉtendre a l'existence 4 mesure de la perfection qu'il 
enveloppe ($$ 74, 167, 350, 201, 130, 352, 345 et suiv., 
354). 


55. Et c'est ce qui est la cause de l'existence de 
meilleur, que la sagesse fait connaitre a Dieu, que sa 
bontĉ le fait choisir, et que sa puissance le fait produire 
($$ 8, 78, 80, 84, 119, 204, 206, 208, Abrĉgĉ de object. 
1, object. 8). 


56. Or cette liaison ou cet accommodement de toutes 
les choses creĉes 3 chacune et de chacune a toutes les 
autres fait que chaque substance simple a des rapports qui 
expriment toutes les autres, et qu'elle est par consĉquent 
un miroir vivant perpĉtuel de univers ($$ 130, 360). 


57. Et comme une mĉme ville regardĉe de differents 
coteĉs paraŭt toute autre, et est comme multipliĉe 
perspectivement ; il arrive de meme, que par la multitude 
infinie des substances simples, il y a comme autant 
de diffĉrents univers, qui ne sont pourtant que les 
perspectives d'un seul, selon les diffĉrents points de vue 
de chaque monade. 
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la base, la facultĉ perceptive et la faculte appĉtitive. Mais 
en Dieu ces attributs sont absolument infinis ou parfaits, 
et dans les monades creĉes ou dans les Entdlĉchies (ou 
perfectihabies, comme Hermolaŭs Barbarus traduisait ce 
mot) ce n'en sont que des imitations, 4 mesure qu'1l y a 
de la perfection ($ 87). 


49, La creature est dite agir au dehors, en tant qu'elle 
a de la perfection, et patir d'une autre, en tant qu'elle est 
imparfaite. Ainsi l'on attribue l'action 4 la Monade, en 
tant qu'elle a des perceptions distinctes, et la passion en 
tant qu'elle en a de confuses ($$ 32, 66, 386). 


50. Et une crĉature est plus parfaite qu'une autre, en 
ce qu'on trouve en elle ce qui sert 4 rendre raison a priori 
de ce qui se passe dans l'autre, et c'est par la, qu'on dit, 
qu'elle agit sur l'autre. 


51. Mais dans les substances simples ce n'est qu 'une 
influence idĉale d'une Monade sur l'autre, qui ne peut 
avoir son effet que par l'intervention de Dieu, en tant que 
dans les idĉes de Dieu une Monade demande avec raison 
que Dieu, en reglant les autres des le commencement des 
choses, ait ĉgard 4 elle. Car puisqu'une Monade creĉe 
ne saurait avoir une influence physique sur l'intĉrieur de 
l'autre, ce n'est que par ce moyen que l'une peut avoir de 
la dĉpendance de l”autre ($$ 9, 54, 65 — 66, 201. Abrĉg€ 
object. 3). 


52. Et c'est par la qu'entre les creatures, les actions et 
les passions sont mutuelles. Car Dieu, comparant deux 
substances simples, trouve en chacune des raisons qui 
l'obligent 4 y accommoder l'autre ; et, par consĉquent, 
ce qui est actif 4 certains ĉgards est passif suivant un 
autre point de consideration : actif, en tant que ce qu'on 
connaŭt distinctement en lui sert 4 rendre raison de ce 


= 14 
psio] kta 
PL. 


45. Ainsi Dieu seul (ou I”Etre nĉcessaire) a ce privilege 
qu'il faut qu'il existe, s'il est possible. Et comme rien ne 
peut empecher la possibilit€ de ce qui n'enferme aucunes 
bornes, aucune nĉgation, et, par consĉquent, aucune 
contradiction, cela seul suffit pour connaitre l'existence 
de Dieu a priori. Nous l'avons prouvĉe aussi par la 
realitĉ des verites ĉternelles. Mais nous venons de la 
prouver aussi a posteriori, puisque des ĉtres contingents 
existent, lesquels ne sauraient avoir leur raison derniere 
ou suffisante que dans l”ĉtre nĉcessaire, qui a la raison de 
son existence en lui — mĉme. 


46. Cependantil ne faut point s”imaginer avec quelques 
— uns, que les verites ĉternelles, ĉtant dĉpendantes de 
Dieu, sont arbitratres et dĉpendent de sa volonte, comme 
Descartes parait l” avoir pris et puis M. Poiret. Cela n'est 
vĉritable que des vĉritĉs contingentes, dont le principe 
est la convenance ou le choix du meilleur ; au lieu que 
les vĉrites n€cessaires dependent uniquement de son 
entendement, et en sont l'objet interne ($ 180 — 184, 185, 
335,351, 380). 


47. Ainsi Dieu seul est 'unite€ primitive ou la substance 
simple originaire, dont toutes les Monades creĉes ou 
dĉrivatives sont des productions, et naissent, pour ainsi 
dire, par des Fulgurations continuelles de la Divinit€ 
de moment en moment, bornees par la rĉceptivite de la 
creature, a laquelle il est essentiel d”ĉtre limitĉe ($ 382 — 
391, 398, 395). 


48.1ly aen Dieu la Puissance, qui est la source de tout, 
puis la Connaissance qui contient le detail de idĉes, etenfin 
la Volonte, qui fait les changements ou productions selon 
le principe du meilleur ($$ 7, 142 — 150). Et c'est ce qui 
repond i ce qui, dans les Monades creĉes, fait le sujet ou 
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d'elle qui en soit independant, et ĉtant une suite simple de 
Petre possible, doit ĉtre incapable de limites et contenir 
tout autant de rĉalit€ qu'1l est possible. 


41. D'oŭ ll s'ensuit aussi que Dieu est absolument 
parfait ; la perfection n'€tant autre chose que la grandeur 
de la rĉalitĉ positive prise precistment, en mettant A part 
les limites ou bornes dans les choses qui en ont. Et la 
oŭ il n'y a point de bornes, c'est — 4 — dire, en Dieu la 
perfection est absolument infinie ($ 22, Pref. 4, a). 


42. Il s'ensuit aussi que les crĉatures ont leurs 
perfections de l influence de Dieu, mais qu 'elles ont leurs 
imperfections de leur nature propre, incapable d'ĉtre 
sans bornes. Car c'est en cela qu'elles sont distinguĉes 
de Dieu. Cette imperfection originale des crĉatures se 
remarque dans !'inertie naturelle des corps ($$ 20, 27 — 
30, 153, 167, 377 et suiv.). 


43. Il est vrai aussi qu'en Dieu est non seulement la 
source des existences, mais encore celle des essences, 
en tant que rĉelles ou de ce qu'1ll y a de rĉel dans la 
possibilite. C'est parce que l'entendement de Dieu est 
la rĉgion des vĉrites ĉternelles, ou des idĉes dont elles 
dependent, et que sans lui il n'y aurait rien de rĉel dans 
les possibilites, et non seulement rien d'existant mais 
encore rien de possible ($ 20). 


44. Car il faut bien que, s'1l y a une rĉalite dans les 
essences ou possibilites, ou bien dans les veritĉs ĉternelles, 
cette rĉalite soit fondĉe en quelque chose d'existant et 
d'actuel ; et, par consequent, dans existence de l'ĉtre 
nĉcessaire, dans lequel l'essence renferme l'existence, 
ou dans lequel 11 sufĥit d'ĉtre possible pour ĉtre actuel ($$ 
184 — 189, 335). 
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ou, en un mot des principes primitifs qui ne sauraient 
ĉtre prouvĉs et n'en ont point besoin aussi; et ce sont 
les enonciations identiques, dont Vopposĉ contient une 
contradiction expresse ($$ 36, 37, 44, 45, 49, 52, 121 — 
122, 337, 340 — 344). 


 36.Mais la raison suffisante se doit trouver aussi dans 
les verites contingentes ou de fait, c'est - 4 - dire dans 
la suite des choses rĉpandues par l'univers des crĉatures, 
oŭ la resolution en raisons particuliĉres pourrait aller 4 
un dĉtail sons bornes 4 cause de la variĉtĉ immense des 
choses de la nature et de la division des corps a l'infini. Il 
y a une infinite de figures et de mouvements prĉsents et 
passĉs qui entrent dans la cause efficiente de mon ĉcriture 
presente ; et il y a une infinite de petites inclinations et 
dispositions de mon Ame, prĉsentes et passĉes, qui entrent 
dans la cause finale. 


37. Et comme tout ce detail n'enveloppe que d'autres 
contingents antĉrieurs ou plus dĉtaillĉs, dont chacun a 
encore besoin d'une analyse semblable pour en rendre 
raison, on n'en est pas plus avance : et il faut que la raison 
suffisante ou derniĉre soit hors de la suite ou series de ce 
dĉtail des contingences, quelque infini qu'il pourrait ĉtre. 


38. Et c'est ainsi que la derniere raison de choses doit 
ĉtre dans une substance necessaire, dans laquelle le dĉtail 
des changements ne soit qu 'eminemment comme dans la 
source, et c'est ce que nous appelons Dieu ($ 7). 


39. Or cette substance ĉtant une raison sufĥsante de 
tout ce dĉtail, lequel aussi est li€ partout, i/ n'y a qu 'un 
Dieu, et ce Dieu sufi. 


40. On peut juger aussi que cette substance suprĉme 
qui est unique, universelle et nĉcessaire, n'ayant rien hors 
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s'appelle moi, et 4 considerer que ceci ou cela est en 
nous ; et c'est ainsi qu'en pensant d nOUs, NOUS PENSONS 
4 L'Ete, 4 la Substance, au simple et au compose, 4, 
limmatcriel et a Dieu mĉme ; en concevant que ce qui est 
bomĉ en nous, est en lui sans bornes. Et ces actes reflexifs 
fournissent les principaux objets de nos raisonnements 
(Theod., Pref. 4, a). 


31. Nos raisonnements sont fondes sur deux grands 
principes, celui de la contradiction en vertu duquel nous 
jugeons faux ce qui en enveloppe, et vrai ce qui est opposĉ 
ou contradictoire au faux ($$ 44, 196). 


NEE" 'NI 


RETIC ETA 


nous considĉrons qu'aucun fait ne saurait se trouver 
vrai, ou existant, aucune ĉnonciation vĉritable, sans qu'il 
y ait une raison suffisante, pourquoi il en soit ainsi et 
non autrement. Quoique ces raisons le plus souvent ne 
puissent point nous ĉtre connues ($$ 44, 196). 


4 
32. Et celui de la raison suffisante, en vertu duquel 4 
- 

| 


33. Ilya deux sortes de verires, celles de raisonnement = 

et celles de fait. Les veritis de raisonnement sont ; 
nĉcessaires et leur opposĉ est impossible, et celles de | 
fait sont contingentes et leur opposĉ est possible. Quand 
une verit€ est nĉcessaire, on en peut trouver la raison par 
l'analyse, la resolvant en idĉes et en vĉrites plus simples, 
Jusqu 'a ce qu'on vienne aux primitives ($$ 170, 174, 189, 
280 — 282, 367. Abregĉ Object. 3). 


34. C'est ainsi que chez les mathematiciens, les 
thĉoremes de speculation et les canons de pratique 
sont reduits par l'analyse aux definitions, axiomes et 
demandes. 


35. Et il y a enfin des idĉes simples dont on ne saurait 
donner la definition ; il y a aussi des axiomes et demandes 
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aux ĝmes, qui imite la raison, mais qui en doit ĉtre 
distinguĉe. C'est que nous voyons que les animaux ayant 
la perception de quelque chose qui les frappe, et dont 
ils ont eu perception semblable auparavant, s'attendent 
par la representation de leur m€moire a ce qui a ĉtĉ joint 
dans cette perception precedente et sont portĉs 4 des 
sentiments semblables 4 ceux qu'ils avaient pris alors. 
Par exemple, quand on montre le baton aux chiens, ils se 
souviennent de la douleur qu'il leur a causĉe et crient et 
fuient (Prelim., $ 65). 


27. Et l'imagination forte qui les frappe et ĉmeut, 
vient ou de la grandeur ou de la multitude des perceptions 
precedentes. Car souvent une impression forte fait tout 
d'un coup l'effet d'une longue habitude ou de beaucoup 
de perceptions mediocres rĉitĉrĉes. 


28. Les hommes agissent comme les bĉtes, en tant que 
les consĉcutions de leurs perceptions ne se font que par 
le principe de la memoire ; ressemblant aux medecins 
empiriques, qui ont une simple pratique sans theorie ; et 
nous ne sommes qu'empiriques dans les trois quarts de 
nos actions. Par exemple, quand on s'attend qu'1l y aura 
jour demain, on agit en empirique, parce que cela s'est 
toujours fait ainsi jusqu 'ici. Il n'y a que l'astronome qui 
le juge par raison. 


29. Mais la connaissance des vĉrites n€cessaires et 
ĉternelles est ce qui nous distingue des simples animaux 
et nous fait avoir la Raison et les sciences, en nous ĉlevant 
a la connaissance de nous mĉmes et de Dieu, et c”est ce 
qu'on appelle en nous Ame raisonnable ou Esprit. 


30. C'est aussi par la connaissance des vĉritĉs 
nĉcessaires et par leurs abstractions que nous sommes 
ĉlevĉs aux acies reflexifs, qui nous font penser 4 ce qui 
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grande multitude de petites perceptions oŭ il y'a rien 
de distingu€, on est ĉtourdi ; comme quand en tourne 
continuellement d'un mĉme sens plusieurs fois de suite, 
oŭ il vient un vertige qui peut nous faire ĉvanouir et qui 
ne nous laisse rien distinguer. Et la mort peut donner cet 
ĉtat pour un temps aux animaux. 


22. Et comme tout present ĉtat d'une substance 
simple est naturellement une suite de son ĉtat precedent, 
tellement que le present y est gros de l'avenir ($ 360). 


23. Donc, puisque rĉveill€ de l'€tourdissement on 
s'apercoit de ses perceptions, il faut bien qu'on en ait eu 
immediatement auparavant, quoiqu'on ne s'en soit point 
apercu ; car une perception ne saurait venir naturellement 
que d'une autre perception, comme un mouvement ne 
peut venir naturellement que d'un mouvement ($ 401 — 
403). 


24. L'on voit par la que si nous n'avions rien de 
distinguĉ et pour ainsi dire de relev€ et d'un plus haut 
goŭt dans nos perceptions, nous serions toujours dans 
l eĉtourdissement. Et c'est 1'ĉtat des Monades toutes nues. 


25. Aussi voyons — nous que la Nature a donnĉ des 
perceptions relevĉes aux animaux, par les soims qu'elle a 
pris de leur fournir des organes, qui ramassent plusieurs 
rayons de lumiĉre ou plusieurs ondulations de l'air, pour 
les faire avoir plus d'efficace par leur union. Il y a quelque 
chose d'approchant dans l'odeur, dans le goŭt et dans 
l'attouchement, et peut — ĉtre dans quantitĉ d'autres sens, 
qui nous sont inconnus. Et j”expliquerai tantot, comment 
ce qui se passe dans l'4me represente ce qui se fait dans 
les organes. 


26. La mĉmoire fournit une espece de consecution 
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la machine qu”il la faut chercher. Aussi n”y a — t- il que 
cela qu'on puisse trouver dans la substance simple, c'est- 
a —dire les perceptions et leurs changements. C'est en 
cela seul aussi que peuvent consister toutes les actions 
internes des substances simples (Pref. 2b., p. 474, Erdm.). 


18. On pourrait donner le nom d”Entelĉchies d toutes 
les substances simples ou Monades creĉes, car elles ont 
en elles une certaine perfection (obuvota), il y a une 
suffisance (ravra) qui les rend sources de leurs actions 
internes et pour ainsi dire des automates incorporels ($ 87). 


19. Si nous voulons appeler Ame tout ce qui a 
perceptions et appetits dans le sens general que je viens 
d'indiquer, toutes les substances simples ou Monades 
creĉes pourraient ĉtre appelĉes Ames; mais comme 
le sentiment est quelque chose de plus qu'une simple 
perception, je consens que le nom genĉral de Monades et 
d”Entelĉchies suffise aux substances simples qui n'auront 
que cela ; et qu'on appelle Ames seulement celles dont la 
perception est plus distincte et accompagnĉe de memoire. 


20. Car nous expĉrimentons en nous — mĉmes un ĉtat 
Oŭ nous ne nous souvenons de rien et n'avons aucune 
perception distinguĉe, comme lorsque nous tombons 
en dĉfaillance, ou quand nous sommes accables d'un 
profond sommeil sans aucun songe. Dans cet ĉtat l'Ame 
ne differe point sensiblement d'une simple Monade; mais 
comme cet ĉtat n'est point durable, et qu'elle s'en tire, 
elle est quelque chose de plus ($ 64). 


21. Et il ne s'ensuit point qu'alors la substance simple 
soit sans aucune perception. Cela ne se peut pas mĉme 
par les raisons susdites ; car elle ne saurait perir, elle ne 
saurait aussi subsister sans quelque affection, qui n'est 
autre chose que sa perception : mais quand il y a une 
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les a fait croire que les seuls esprits ĉtaient des Monades, 
et qu'il n'y avait point d'Ames des bĉtes ni d'autres 
Entelĉchies ; et qu'ils ont confondu avec le vulgaire un 
long ĉtourdissement avec une mort a la rigueur, ce qui les 
a fait encore donner dans le prĉjugĉ scolastique des ŝimes 
entiĉrement sĉparĉes, et a mĉme confirme les esprits mal 
tournĉs dans l”opinion de la mortalit€ des mes. 


15. L'action du principe interne qui fait le changement 
ou le passage d'une perception 4 une autre peut ĉtre 
appelĉ Appetition : il est vrai que l'appetit ne saurait 
toujours parvenir entiĉrement 4 toute la perception oŭ il 
tend, mais il en obtient toujours quelque chose, et parvient 
a des perceptions nouvelles. 


16. Nous expĉrimentons nous- mĉmes une multitude 
dans la substance simple, lorsque nous trouvons que la 
moindre pensĉe dont nous nous apercevons enveloppe 
une variĉtĉ dans l'objet. Ainsi tous ceux qui reconnaissent 
que l”A4me est une substance simple doivent reconnaŭtre 
cette multitude dans la monade ; et Monsieur Bayle ne 
devait point y trouver de la difĥcultĉ, comme il a fait dans 
son Dictionnaire, article RORARIUS. 


17. On est oblige d'ailleurs de confesser que la 
Perception, et ce qui en depend, est inexplicable par des 
raisons mecaniques, c'est- a- dire par les figures et par 
les mouvements. Et, feignant qu'il y ait une machine, 
dont la structure fasse penser, sentir, avoir perception, on 
pourra la concevoir agrandie, en conservant les mĉmes 
proportions, en sorte qu'on y puisse entrer comme dans 
un moulin. Et cela pose, on ne trouvera, en la visitant au 
dedans, que des piĉces qui poussent les unes les autres, 
et jamais de quoi expliquer une perception. Ainsi, c'est 
dans la substance simple et non dans le compose ou dans 


e 


et un ĉtat des choses serait indiscernable de l autre. 


9. Ii faut mĉme que chaque Monade soit differente de 
chaque autre : car il n'y a jamais dans la nature deux ĉtres 
qui soient parfaitement lun comme l'autre, et oŭ 1l ne 
soit possible de trouver une difference interne ou fondĉe 
sur une d€nomination intrinseque. 

10. Je prends aussi pour accord€ que tout ĉtre crĉĉ est 
sujet au changement, et, par consequent, la Monade creĉe 


aussi, et mĉme que ce changement est continuel dans 
chacune. 


11. Il s'ensuit de ce que nous venons de dire, que 
les changements naturels des Monades viennent d'un 
principe interne, puisqu'une cause externe ne saurait 
influer dans son interieur ($$ 396,400). 


12. Mais il faut aussi que, outre le principe du 
Changement, il y ait un detail! de ce qui change, qui fasse 
pour ainsi dire la specification et la variĉte des substances 
simples. 


13. Ce detail doit envelopper une multitude dans 
Vunite ou dans le simple : car tout changement naturel se 
faisant par degres, quelque chose change et quelque chose 
reste ; et, par consequent, il faut que dans la substance 
simple il y ait une pluralite d'affections et de rapports, 
quoiqu'il n'y ait point de parties. 


14, L'ĉtat passager, qui enveloppe et repreĉsente une 
multitude dans V'unite ou dans la substance simple, n'est 
autre chose que ce qu'on appelle la Perception, qu'on 
doit distinguer de l'aperception ou de la conscience, 
comme il paraitra dans la suite. Et c'est en quoi les 
Cartĉsiens ont fort manquĉ, ayant comptĉ pour rien les 
perceptions, dont on ne s'apercoit pas. C'est aussi ce qui 


Vang 


S. Par la meme raison, il n'y en a aucune par laquelle 
une substance simple puisse commencer naturellement, 
puisqu'elle ne saurait ĉtre formĉe par composition. 


6. Ainsi on peut dire que les Monades ne sauraient 
commencer, ni finir que tout d'un coup, c'est - a - dire, 
elles ne sauraient commercer que par crĉation et finir 
que par annihilation ; au lieu que ce qui est compose 
commence ou finit par parties. 


7.Iln'y a pas moyen aussi d'expliquer, comment une 
Monade puisse ĉtre altĉrĉe, ou changĉe dans son intĉrieur 
par quelque autre crĉature, puisqu'on n”y saurait rien 
transposer, ni concevoir en elle aucun mouvement interne 
qui puisse ĉtre excite, dirigĉ, augment€ ou diminu€ la 
dedans, comme cela se peut dans les composĉs, oŭ il y 
a des changements entre les parties. Les Monades n'ont 
point de fenĉtres, par lesquelles quelque chose y puisse 
entrer ou sortir. Les accidents ne sauraient se dĉtacher, 
ni se promener hors des substances, comme faisaient 
autrefois les especes sensibles des Scolastiques. Ainsi ni 
substance ni accident ne peut entrer de dehors dans une 
monade. 


8. Cependant 11 faut que les Monades aient quelques 
qualitĉs, autrement ce ne seraient pas mĉme des ĉtres. 
Et si les substances simples ne differaient point par 
leurs qualitĉs, 1l n'y aurait pas de moyen de s'apercevoir 
d'aucun changement dans les choses, puisque ce qui 
est dans le composĉ ne peut venir que des ingrĉdients 
simples, et les Monades, €tant sans qualitĉs, seraient 
indistinguables lune de l'autre, puisqu'aussi bien elles 
ne different point en quantitĉ ; et, par consĉquent, le 
plein ĉtant supposĉ, chaque lieu re recevrait toujours, 
dans le mouvement, que l'Equivalent de ce qu'il avait eu, 


VMS 


LA MONADOLOGIE 
PRINCIPIA PHILOSOPHLE£, SEU THESES 
IN GRATIAM 
PRINCIPIS EUGENII CONSCRIPTA, 
1714 


1. La Monade, dont nous parlerons ici, n'est autre 
chose, qu'une substance simpel, qui entre dans les 
composes; simple, c'est- 4 -dire, sans parties. (Theodicee, 
$ 10)0, 


2. Etil Fautqu”il y ait des substances simples, puisqu'1l 
y a des composĉs; car le composĉ n'est autre chose qu 'un 
amas, ou aggregatum des simples. 


3. Or, la oŭ il n'y a point de parties, il n'y ni ĉtendue, 
ni figure, ni divisibilit€ possible. Et ces Monades sont les 
veritables Atomes de la nature, et, en un mot, les Elements 
des choses. 


4,Iln'y a aussi point de dissolution a craindre, et il n”y 
a aucune maniĉre concevable par laquelle une substance 
simple puisse pĉrir naturellement ($ 89). 


(1 ) Les paragraphes numeĉrotĉs et mentionnĉs entre parentheses se 
rĉfĉrent a la Thĉodicĉe de Leibniz. 
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